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MONSEIGNEUR ARTEUR BFLIVEAU | 


Arthur Béliveau, par la grâce de Dieu et la fareur du Siège Apos- 
tolique, Archecéque de Saint- Boniface. 

Au clergé séculier et régulier, auz communautés religieuses et à tous 
Les fidèles dé Nutre divcèse, Salut et Bénédiction en Notre-Sei- 
gneur. 
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Il y aura bientôt un an que le Divin Maître appelait à la récom- 
pense le serviteur prudent et fidèle, le pieux et jairépide pontife pré- 

Lai, su cours des vingt dernières années, à la garde de l'é- 
glise-mère de l'Ouest canadien, 

Vous vous rappelez encore l'émoi profond eréé dans le pays tout 
entier par la nouvelle fatale: + Mgr Langevin est mort!” Vous n'a- 
vez pas oublié les jours de deuil et de triomphe à la fois, où le Cans- 
da déposait sur la tombe du grand évêque et de l'ardent patriote 
l'hommage de sa vénération et de son admiration. 

Du tombeau où reposent ses restes vénérés, à côté des fondateurs 
de cette église, s'échappe comme une constante exhortation à l'amour 
de Lieu, de l'Église, des âmes et de toutes les grandes et nobles cau- 
ses, 

Nous sommes encoré trop près d'événements passionnants pour 
apprécier à sa juste valeur le noble cœur, la belle imtelligerce et la 
foi ardente de ce grand évêque, L'histoire rendra sûrement justice 4 
sa vaillante mémoire, Physionomie très enractéristique, faite de fran- 
chise, ds bonté, de gaieté, de modestie et de détermination, voire mé- 
me de hardiesse, intelligence vive et claire, éloqueuce coulant de , 
source, persuasive, entraînante et populaire, piété profonde, embras- 
san: :e Seigseur et toutes ses œuvres dans un enthousisste amour: 
tel fut le , eg sg que pleure l'église de Saint-Boniface. 

Que l'on ne s'étonne pas de l'immeusité de l’œuvre accomp:ie 
durant les vingt années de luttes et de travaux qui l'ont prématuré- 
ment conduit au tombeau. : 

D'abord, il fut le promoteur de l'intégrité de la doctrine et de la 
pureté des mœurs, En ce siècle de paganisme pratique, ce n’est pas 
tuujours chose facile ni agréable, mais il s'était rendu compte qu'on 
pe peut pas toujours plaire aux hommes et être fidèle à Dieu. I] a dû 
bien souvent se rappeler la parole de nos Saints Livres: # Si jé plai- 
sais aux hommes, je ne serais pas serviteur da Christ.” (1) 

Il n'ignorait pas que, dans l'œuvre de sanctification, la paroisse 
est le moyen d'action. Aussi quel zèle ve déploya-t-il pas pour 
établir partout de nouveaux centres de vie religieuse. Il en a créé 

uatrs-vingt-un en vingt ans. On le trouvait parfois téméraire, mais 
ne s'en troublait pas trop, ayant pour le seconder un clergé à l'âme 
apostolique et sachant se contenter de fort peu. 


La colonisation du pays par l'élément catholique, Jui tenait for- 


. tement au cœur, Dès les premiers jours de son épiscopat, il rappela 


Ë 


nous pt Comme il aimait à visiter les 


ln. devise isateurs 
postes ROUvVéAUx d 
nir les recrues nouvellement arrivées ! Pour cela il ne craignait pas 
d'entreprendre de longs et pénibles voyages, en toute saison, 

La conservation de la foi chez les nombreux immigrants que le 
Gouvernement amenait dans nos plaines de l'Ouest, lui était un sujet 
de continuel souci. Pour atteindre ce but, il s'est efforcé de pe 
le plus court, l’uniqne moyen: donner à chaque pationalité des pas- 
teurs parlant sa langue. 

Ce cœur d'apôtre ne pouvait oublier les premiers habitants du 
pays, se rather sauvages. Fils d'une famille religieuse qui a pour 
devise: Ævanyéliser Les pauvres, il laisea aller son eœur aux déshéri- 
tés pour qui ses frères en religion se dévouaient et se dévouent enco- 
re sans avoir en vue autre chose que le bien des âmes délaissées et Ja 
gloire du Divin Maître. 


Il avait pour l'enfance un amour admirable. S'il la protégeuit 
avec un soin spécial là où elle est le plus déshéritée, il s’eflorçait aus- 


(1) Galates I, 10. # 
si partout de la former pour Dieu. par le moyen de l’école, 1} cem- 
prenait si bien le rôle admirable que remplissent nos communautés 
religieuses enseignantes dans la formation intellectuelle et morale de 
l'enfance qu'il en appela un nombre considérable à travailler dans son 
diocèse. (‘était s'élever à la hauteur ds âmes d'élite et comprendre 
le véritable esprit de la Sainte Eglise. ; 

Ces sommunautés dévouées l'ont puissamment secondé dans la 
formation de ces nombreuses œuvres d'éducation et de charité qui 
font l'étonnement, ep même temps que l'admiration de ceux qui visi- 
tent de jeune pays. 

Esprit toujours en éveil, il comprenait le rôle important que Ja 
presse catholique est appelée À jouer de nos jours, Aussi ne ménagea- 
t-il pas sa coopération à l'œuvre de presse établie à Winnipeg. Un y 
impriue cinq journaux en cinq langues différentes, atteignant une 
trentaine de mille lecteurs. Ces journaux constituent d'admirables 
instruments de zèle en ce pays où les catholiques ne ms a toujours 
groupés en paroisses ni même en missions régulières. outefois, si 
importante que soit l'action de la presse catholique, elle ne sera ja- 
mais pour le bien qu’un auxiliaire puissant. C'est le Saint Evangile 
et sa prédication qui ont changé la face de la terre. Aussi songeait il 
depuis longtemps à l'établissement d'un Petit Séminaire pour le re- 
crutement du clergé. I] a eu la consolation, quelques années avant sa 
mort, de voir s’ériger cette institution près de la cathédrale, construi- 
te par lui, avec le voncours des fidèles de la ville de Saint-Boniface 
et L ssspéresios intelligente et dévouée de leur vénérable curé. 

Enfin, au milieu des manifestations diverses de cette débordante 
activité, son grand esprit de foi lui rappelait sans cesse la nécessité 
de la prière pour l'établissement et la consolidation des œuvres de 
Dieu. Cette pensée du rôle capital de la prière, il a voulu l'aflirmer 
par l’établissement d’an Carmel à Saint-Boniface, et par la fondation 
d'une communauté de femmes destinée À la formation-de la jeunesse, 
mais dot la règle fait une large part à l’adoration du Saint Sacre- 
ment. 

Voila quelques traits de la figure du nd oh +58 auquel Nous 
sommes appelé à succéder, Nous croyons l'entendre Nous confier da 
baut du ciel la mission qu'exprimait si bien sa devise: Depositum 
custodi, Nous sentons l’énormité du poids qui tombe sur Nos faibies 
épaules. Nous ne croyons pas être allé au-devant de cette charge re- 
doutable. Nous avons lieu de croire que la divine et toujours pater- 
nells Providence de Dieu l'a voulu ainsi. Dieu aidera Notre faibles- 
se. “ Lorsque je suis faible, c’est alors que je suis fort. (1) 

Nous avons essayé de mettre en lumière les traits saillants de la 


(1) 2 Cor. XIL 


carrière épiscopale de celui qu'on a justement appelé le grand blessé. 
C'est pour Nous encourager à suivre son exemple. D'ailleurs, Notre 
cœur Nous y porte. C’est le chemin du devoir et de l'honneur. 

Un cœur d'évêque doit avant tout être épris du désir de répan- 
dre autour de lui la connaissance de Notre-Seigneur Jésus-Christ. 
Il ne ee donc assister impassible à l'eéreodaités. de l'école catho- 
lique dans son pays. C’est le suprême scandale des-petits, et la malé- 
dictios de Dieu pêse sur la tête de ceux qui les scandalisent. Aux 
grands comme aux petits, Nous voudrioss éviter ce malheur. 

L' doit aussi avoir une très haute idée de la justice. Il ne 

assister, sans sentir son cœur broyé, au triomphe de la force sur 

droit; ear c’est pour sa patrie, l'assurance d'une moisson de mort, 
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reculer le monde d'horreur, avait proclamé ls 
role divine, en disant que la force prime 
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ment raison contre Dieu. 
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pomesa qu :renlens que PEER soit la chose ‘ 
es défendrons. La Sainte Eglise, en mi 

Laurier-Greenway | imparfait, ineu 
devoir ainsi qu'à tous les ues dé réclamer 
réolamerons. (3) La tâcbe est sûrement ingrate, elle 
impossible à ceux qui ne comptent que sur les fore 


: 


voulons entrer dans la lutte avec ls confiance en Dieü et ls sage pru- 
(1) Ps, LXXXIV, IL L 
(2) Encyclique AFFARI VOS. 
(3) Encyclique AFFAR: vos. “ Nous ne pouvons toutefois dissimailler la vérité: la loi 
que l'on à faite dans un but de réparation est défectueuse, im: insuffisante, C'est 


beaucoup plus que les catholiques demandent, rt qu'ils ont, personne &'en doute, le droit 
de demander." 


dence conseillée par la Sainte Eglise. mais aussi avec l'inébranlsble 
détermination de ne jamais quitter l'arène jusqu’à ce que justice ne 
soit rendue. Dieu Nous rappellera probablement à Lui avant la än 
de la lutte; que Sa sainte volonté soit faite ! 11 ne Nous demande 
vs le succès, mais l’effort, et 11 saura bénir en son temps tout effort 
ésintéressé et généreux. bé 

Nous ne repousserons pas les réparations partielles qui nous se- 
ront offertes, mais convaineu qu’une question n'est définitivement ré- 
glée que quand justice pleine et entière a été rendue, Nous réclame- 
rons persévéramment cette justice, en faisant appel à tous les esprits 
droits et à toutes les âmes soucieuses d'équité et de liberté. Libre de 
toutes attaches politiques, Nous placerons ces revendications bien au- 
dessus des intérêts et des préoccupations de partis, et nous invitons 
dès maintenant tous les amis de l’ordre et tous les cha du droit, 
à quelque parti qu'ils appartiennent, à se rallier sur ce terrain com- 
muo, et à Nous prêter un dévoué concours. 

Ce groupement de nos forces en marge des organisations politi- 
ques nous est nécessaire pour reconquérir la jouissance de droits sa- 
vrés dans le domaine religieux et dans le domaine national. Nous fai- 
sons ici allusion à cette question de langue, obseuroie par tant de | 
préjugés regrettables, et qui sème entre les citoyens d'upe même con- 
trée, et jusque chez les membres d’une même église des divisions 

rofondes. Le Canada n'est-il pas un pays bilingue ? Bilingue par les 
Kroits ianés des deux grandes races qui l’habitent, et qui ont été pra- 
tiquement les seules à l’habiter, jusqu'au dernier quart de sièole, bi- 
lingue par sa formation histori bilingue par l'esprit de la consti- 


ciales ? Nous tenons notre belle langue dë la nature même, et le: 
circonstances particulières dans lesquelles nous vivons la constituent 

la gardienne de notre foi. Ceux à qui cette dernière affirmation n’au- 

rait pas l’heur de plaire voudront bien considérer un instant l'immen- 

se disproportion des mariages mixtes chez les groupes de langue an- 

glaise et ceux de langue française: treize pour un pour l'ancien dio- . 
cèse de Saint-Boniface, La proportion est encore plus effrayante en 

d’autres endroits du Canada, Si, de plus, ils veulent bien considérer 

les nombreuses défections, triste conséquence du mariage mixte, ce 

chancre de la foi catholique, ils Nous concèderont volontiers la jus- 

tesse de l’affirmation que, dans ce pays au moins, la langue française 

est la gardienne de lu foi. Et Nous n’avons touché là qu’un des as- 

pects de l’angoissant problème. 


Nous ne pouvons donc renoncer à la langue française. Si nous 
avons le droit, le devoir même de la parler, nous avons également le 
droit incontestable de la faire enseigner dans les écules soutenues de 
nos deniers et fréquentées par_noe enfants. En cela Nous voulons 
Nous efforcer d’être le digne file du pére intrépide qui a illustré le 
siège de Saint-Boniface. Nous ne Nous sentons pas de taille à revê- 
ps u'il a si vaillaminent portée et à manier comme lui le 

laive de l'éloquence, dont il s’est si glorieusement servi. Nous vou- 
Lu cependant l’imiter dans l'invincible constance apportée à défen- 
dre le droit opprimé et l'honneur vational foulé aux pieds. Et Nous 
eroyous en cela servir non seulement les intéréts d'une race, non seu- 
lement les intérêts d’une église, mais les intérêts véritables et bien 
compris de toute la patrie canadienne, L'union des esprits et des vo- 
lontés, nécessaire au bon fonctionnement d'une société, ne peut s’ac- 
complir que dans le respect mutuel des droits et par la sauvegarde 
légale des légitimes libertés, 

Voilà ce qu'ont compris les politiques les plus éminents dont 
notre histoire s’honore, les Lafontaine et les Baldwin, les Cartier et 
les Macdonald, les Mowat, les Angers et les T'upper. C’est l'interpré- 
tation haute et sage de leur pensée qui ramènera la paix dans notre 
cher Canada et affermira les bases de notre édifice national. Il est 
toujours excessivement dangereux d’aceuler un peuple à lutter pour 
sou existence nationale. 

Des événements que Nous croyions trop prématurés pour être 
véritablement à eraindre sont devenus une réalité que Nous devons 
acospter loyalement, en fils soumis de la Sainte Eglise. Nous 
voulons le faire sans arrière-pensée. Nous devrons forcément 
travailler sur un champ d'apostolat plus restreint que celui de 
Notre prédécesseur. Ce qui Nous semblait une diminution prématurée 
de forces vitales, peut devenir un aceroissement de vie dans les mains 
de Dieu et de celui qui le représentera dans la partie de l'héritage 
divisé. Nous le souhaitons vivement, et Nous adressons au Ciel d’ar- 
dentes prières pour qu'il en soit ainsi. 

Nous laissons dans cette partie de la vigne du Seigneur des frè- 
res dont Nous avons su apprécier l’admirable dévouement, non moirs 
que la constante et héroïque TE I Nous ne leur disons 
adieu; car ils trouveront toujours dans la maison de celui qui devient 
le père spirituel de leurs frères d'hier, le pius affectueux accueil et 
une hospitalité qui, pour être modeste, ne manquers pas de la plus 
franche cordialité. 

A Notre clergé, Nous redisons de grand cœur, les paroles de 
l'apôtre: “ Mes chers et bien-aimés frères, ma joie et ma couronne ” 
(1). Notre plus grand désir est de réaliser à votre égard les paroles 
de nos Saints Livres: “On t’a établi le chef, sois parmi eux comme 
l'an d’entre eux” (2). 

Nous avons voulu prendre pour devise les mots de l'apôtre saint 


(1) Phil. FIV. L 
(2) Becl., XXXII L 


Jean: Zn veritate et charitate, et Nous voalons que ces paroles se 
réalisent partout mais surtout dans Nos rapports avec Nos prêtres. 
La vérité est parfois dure à entendre, encere plus difficile À dire. 
11 faut y mettre beaucoup de charité et de condescendance. En déf- 
nitive, c'est elle qui sauve. “ Et la vérité vous rendra libres.” (1) 
Aux sombreuses et très dévouées communautés religieuses d'hom- 
mes et de femmes qui font le bien dans ce diocèse, nous adressons 
ua cordial salut. Nous sommes heureux d” pr mn re 
évêques qui les y ont lées, ne pouvaient lai faire un 
Es Les cote province depais Notre plus tendre 
enfance, Nous savons trop bien ce que le diocèse leur doit pour 
pas leur dire un merci da cœur an moment me He preens Ep 
sion des fruits dus en grande partie à leur dévouement 
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I —_ Nous continuons tous les pouvoirs et facultés ordinaires et 
. extraordinaires, donnés par écrit par Notre regretté prédécesseur. 


(1) Jean, VIII, &, 
(2) I Tim. V.1,2 
(8) Lue, XIX, &. 
(4) Ps, CXXVEL L 


2 — Nous désirons qu'après la 


se fera la lecture de cs mandemeet, l'on chante l'Ave Maris Stella, 


afin d'obtenir de la sainte Vierge q 
le rende fructueux. 


8 — Les prêtres voudront bien pendant un mois à partir de la 


- lecture de ces lettres ajouter à 1 


celle du Saint-Esprit, et à l'expiration de ce mois continuer À réciter 
uerre. 

‘ nt mandement lu et publié au prône des messes pa- 

roïssiales de toutes les églises et chapelles où se fait l'office public et 

en chapitre dans les communautés religieuses, le premier dimanche 


la première jusqu’à la Gn de le 


: Sera le 


: après sa réception. 


l'oiné à Saint-Boniface, sous Notre seing et sous le sceau de 


Notre diocèse, et le contre-seing de 


du mois de juin, de l'an mil neuf cent seize. 


Par 


PS mens 


BIENVENUE 


Quand notre journal paraîtra 
la semaine prochaine, la célébra- 
tion de notre fête nationale à 
Saint-Boniface sera à peu près 
finie, et le congrès en sera à ses 
dernières heures. 

Nous voulons done, dès mainte- 
nant, donner un très cordial sa- 
lut de bienvenue aux compatrio- 
tes qui viendront nous visiter. 

Nous souhaitons que de cette vi- 
site surgisse un patriotisme plus 
pur, plus vivace, plus aiguisé. 

Dieu sait si nous avons besoin 
de toutes nos énergies en ce mo- 
ment grave ! Dieu sait si nous 
avons besoin d’être sages en nos 
conseils et attentifs dans nos actes. 

Nous sommes à peu près acculés 
au pied du mur. Malgré cela, on 
ne pourra pas nous vaincre Si 
nous restons unis, si nous voulons 
sérieusement résister à l'assaut 
qu'on nous livre, si nous vou- 
lons être patriotes avant tout. 

Au reste, à travers les épreuves 
qui nous assaillent, il faut aperce- 
voir les solides motifs d'espérance 
que nous avons, Après vingt-#ix 
ans de lutte, nous sommes encore 
debout, plus forts que jamais. Nous 
parlons français, et nous le parle- 
rons encore longtemps.‘ Disons- 
nous cela à nous-mêmes ; et disons- 
le, aussi, à nos ennemis. 


KELLY 


Le procès de l'entrepreneur 
Kelly est commencé depuis lundi. 
Les assises sont présidées par 
l'Hon. juge Prendergast. 

Les avocats de Kelly ont refusé 
cotnme trop court le délai qui leur 
était accordé pour préparer la 
Défense. Kelly n’a pas retenu de 
nouveaux avocats et il conduit seul 
son procès. 

MM. Bonnar et Craig oceupent 


q 
séperads pra are 

des mères, celles qui sont jeunes comme des sœurs.” 

de vous dans les circonstances difficiles où 

vous demander le sacrifice de probe 

as 


Archevéque de Saint- Boniface, 


J.-H, Pruv'noMME, ptre, 
Dent an na 4522. Ch atiléan ec 


quelle M. Dumas entend prouver 


et 


Le coeur gros, l'esprit soumis. 
Les chercheurs de renommée 
Ne sont pas de ses amis. 
11 est parti pour l'armée. 


Il embrasse tous ses vieux, 

Et vers sa pautre demeure 

Il tourne longtemps les yeuæ... 
Trois ans ce n'est pas une heure ! 
Il est en route à présent 

Le bon petit paysan. 


mon- 
intérêt 


Il est parti pour la guerre 
Il aurait mieu aimé pas, 
Mais quoi! puisqu'on doit la jaire, 
Puisqu'ils y vont les soldats, 

Il est parti pour la guerre. 


C'est au hasard qu'il fait feu 
A la première escarmouche ; 
A la seconde, morbleu ! ! 
il guette, it ajuste, il touche. : 
Il est en route à présent 

Le bon petit paysan. 


"dt étaler di 


1l est parti pour la gloire, 

Sans bien savoir ce que c'est, 
Mais t croit ce qu'il faut croire, 
Ce qu'il faut faire àl le fait. 

Il est parti pour la gloire. 


messe paroissiale durant laquelle 


u'elle bénisse Notre épiscopat et 


O race bonne auæ combats, 
Le corps vaillant, d'âme saine !.., 
Quels soldats tu formeras ! 
Quand tu seras capitaine ! 


‘oraison commandée pour la paix 


Il-est en route à présent 
Le cher petit paysan ! 


notre chancelier, ce septième jour Paul DEROULEDE. 
SERVICE 


+ ARTHUR, ANNIVERSAIRE 


Lundi matin a eu lieu à la ca- 
thédrale le service anniversaire de 
feu Sa Grandeur Monseigneur 
Langevin, archevêque de Saint- 
Boniface. 

Sa Grandeur, 


mandement de Monseigneur, 
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SE Ha ke: 


Toutes les communautés reli- 
gieuses étaient représentées; les eu- 


A PROPOS DE FUSION | rés des paroisses étaient aussi nom- 


breux. 


Le Free Press parlait la semaine | Dans la nef il y avait grande 


dernière de la fusion possible de | foule de fidèles. 
notre journal avec un autre jour- 
nal français de Winnipeg. 


L'église était entièrement dra- 
pée de noir. 


C’est de l'invention toute pure. | La maîtrise de la cathédrale a 


Le confrère mis en cause a dû être | donné une excellente musique; 


aussi étonné que nous de cette | hotons surtout le Miserere chanté 
nouvelle. 


avec âme par le ténor Hélie. 
La mémoire de Mg: Langevin 


LA POURSUITE DUMAS est toujours vivante au milieu de 


nous. La messe de Requiem de 
lundi matin a été un pieux hom- 
mage rendu au grand évêque. 


Nous ne env de bonne sour- 
ce que l'Association d’Educa- 
tion des Canadiens-Français du 
Manitoba dégage absolument sa 
responsabilité de la Poursuite prise 
en cour par M. J.-P. Dumas, dé- 
puté de Saint-Boniface et par la- 


Le nickel canadien 


(Bulletin de la Société de Géographie 
de Québec) 


le status officiel de la langue fran- 
çaise dans les cours de justice de 


: gouvernement d'Ottawa, c’est celle 

be éd »4… «| qui consiste à prohiber l’exporta- 
nt re th cl vr l’Association | Son de notre nickel, même aux 

n'a pas été consultée à ce sujet et | Etats-Unis. 

désapprouve cette procédure, qui! Comme on le sait déjà, c’est le 

est plutôt de nature à nuire à la Canada, et notamment la provin- 


cause de la minorité. ce d’Ontario, qui fournit la plus 
ee forte quantité de nickel, et on ne 


s’est pas fait nd dgegé. , en 
cé tolms coule di de 
a su largement 


UPS DE PLUME 


l'utiliser pour la fabrication de ses 

, 7 machines de guerre. 
Tous n'ont ici que du respect] 7, gouvérnement canadien a dé- 
enr la langue française dit la cidé en outre que si des raffineries 
ribune, de Winnipeg. américaines veulent faire du raf- 


ndant on supprime l’en- 
seignement du français en ce pays 
même rend les petits Français— 
et la Tribune approuve. Curieux 
de . Ç aurenane même 
l'intelligence. 
CR 


finage de notre nickel brut, elles 
devront venir s'établir au Canada, 


nickel. Jusqu'ici, le gouverne- 
ee ment ien n’avait que l’assu- 
Le Free Press d'hier dit que ce rance des autorités américaines 
continent est un continent anglais. | que le nickel raffiné né serait pas 
Le bonhomme oublie bien des | vendu à des pays ennemis, 

millions d'hommes et de femmes Le Canada produit 85 pour cent 
dans l'Amérique du Nord et dans | du nickel dans le monde entier, 

l'Amérique du Sud, qui ne veu- 
lent que ie f is comme langue 
de foyer. Le Free Press et ceux 
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LA FETE-DIEU 


J1 y aura procession du Saint- 
est UD | Sscrement dans nos rues diman- 


Une bonne mesure prise par le 
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7 doute mercredi soir, 
le Board of Trade du Pas, a passé 


- une résolution donnant instruc- 


tion au secrétaire d'écrire aux dif- 
férents Board of Trade de Saskat- 
chewan, leur demandant de su 

porter la demande de construire 

chemin de fer de la rivière Carot- 
te qui rejoindra celui de la Baie 
d'Hudson et de les informer aussi 
que le gouvernement du Manitoba 
est prêt à supporter la construction 
de cette ligne, où elle traverse le 
Manitoba, suit environ 45 milles. 

—La semaine dernière madame 
C. Bernard est allée rejoindre son 
mari établi à la rivière Carotte. 
Madame W. Péloquin et ses en- 
fants sont ausai allés rejoindre M. 
W. Péloquin établi là depuis deux 
semaines, 

—M. François Bonnet, sa fa- 
mille et la famille de M. Gagnon 
sont arrivés par le train de jeudi. 
M. Bonnet ‘a s'établir, immédia- 
tement, à la rivière Carotte. Mada- 
me Gagnon et ses sept enfants 
vont rejoindre M. Gagnon qui est 
là depuis quelque temps déja. Ces 
familles viennent de Letellier, 
M. Bonnet a amené avec lui M. 
J.-B, Pelletier de Ste-Agathe, M. 
Z. Lemire et M. P. Roy, de Letel- 
lier, qui vieunent pour visiter les 

* terres de la rivière Carotte avec 
l'intention de s’y établir, 

Messieurs O. St. Godard et J.- 
B. Ménard, de Fisher Branch, 
Man. sont arrivés la semaine der- 
nière. Ils viennent prendre des 
terrains à la rivière Carotte, ils 
ont amené 40 têtes de bêtes à cor- 
ries agricoles de toutes sortes. M. 
nes, sept chevaux et des machine- 
O. St. Godard est venu l’année 
dernière visiter ces terres et s’est 
décidé, cette année à venir s’y éta- 
blir. 

—M. et Mme J.-B. Pelletier, de 
Ste. Agathe, sont en visite chez 
leur fils, M. J.E. Pelletier, établi 
ici depuis plusieurs années, durant 
son séjour au Pas, M. Pelletier à 
l'intention d'aller visiter les terres 
de la rivière Carotte et de s’y eta- 
blir si l'endroit lui convierit. 


Pour le règne social de 
Jésus-Christ 


(Notice bibliographique) 


L'Action Sociale Catholique, par 
son Secrétariat général des Oeu- 
vres, et le Messager Canadien du 
Sacré-Coeur, de concert, présen- 
tent au public canadien une belle 
prochure nouvelle, appelée à ob- 
tenir un grand retentissement et à 
opérer, croyons-nous, Un bien con- 
sidérable dans nos milieux. 

Les Familles au Sacré-Coeur 
(pour la Royauté de Notre Sei- 

neur Jésus-Christ): par le R. P. 

. Papin-Archambault, SJ. tel est 
le titre de ce magnifique opuscule 
illustré, d'une soixantaine de pa- 
ges, L'auteur y démontre la hau- 
te opportunité d’un renouveau de 
la dévotion au Sacré-Coeur de Jé- 
sus, au sein des misères profondes 
où le monde se débat attjourd’hui. 
11 évoque la saine popularité dont 


cite belle dévotion, prônée par 


Notre Seigneur lui-même à sa ser- 
vante, la Bienheureuse Marguerite- 
Marie, comme remède souverain 
aux maux dont souffre j’humani- 
té, a constamment joui dans no- 
tré Canada. Il fait un appel vi- 
brant en faveur de la consécration 
de toutes nos familles canadien- 
nes au Sacré-Cœur, par “l’Introni- 


| 


sation solennelle du Sacré-Cœur | 
au foyer de chaque famille,” se- | 


lon le propre væ“1 exprimé par le 
Divin Maîtge lui-même. 


De très intéressants documents | 


qu’elles pourraient s , si elles 
mn en 


désirs du Divin Maître, qui veut 
régner sur nos familles chrétien- 
nes.” 

Monseigneur l’Archevêque de 
Montréal déclare, à son tour —- : 
“ J'approuve avee bonheur ce 
pieux ouvrage, qui ne peut qu'ac- 
croître dans nos familles et au sein 
de nos poplations la dévotion si 
bienfaisante au Socré-Cœur de Jé- 
sus. Je désire qu’il se répande et 
j'en bénis l’auteur. Puissent les 
vœux qu'il exprime être réalises 
partout !” 

Si avantageusement recomman- 
dé; d’une nature si édifiante et 
consolante; venant si bien en 
temps voulu, cet opuscule ne peut 
que rencontrer partout le plus cha- 
leureux présent ÿ Nous le signa- 
lons bien volontiers à nos lecteurs, 
assuré de leur être aïnsi agréable 
et utile en même temps. 

La brochure: Les Familles au 
Sacré-C'oeur est en vente au Secré- 
tariat des Oeuvres de l'A. S. C., 
11, rue Ste-Anne, Québec, ainsi 
qu'au Messager canadien du Sa- 
cré-Coeur, 1075 rue Rachel, Mont- 
réal : l’unité, 13 sous, ou 2 pour 
25 sous, et $1.10 la douzaine, fran- 
co par la poste; $7.50 le cent et 
$50.00 le mille, pris en librairie. 


Nos abonnés en retard 
voudront bien nous faire 
parvenir sans plus de délai 
les montants qu'ils nous doi- 
vent pour le service du jour- 
anal 


LA VOIE & C. 


Agents 


Pour ceux qui désirent se pro- 
curer Whiskeys, Vins, Liqueurs, 
ete, Satisfaction garantie. Ùn es- 
sai vous convaincra. Nous remet- 
trons l'argent qui aura été avancé 
sur les cruches ou caisses, Nous 
avons en mains les meilleurs biè- 
res, vins et liqueurs de tempéran- 
ce. 


GROS ET DETAIL 
Phone M. 2563. 


25 rue Dumoulin 
SAINT-BONIFACE 


Montres (le 
Birks 


Sont sans contredit les 
plus en vogue. En 
achetant une montre de 
Birks, vous êtes sûrs 
d’avoir la montre qu'il 
vous faut. 

sur toutes nos montres 
est très vieille; car cha- 
que montre de Birks 
est d’une qnalité supé- 
rieure, surtout quand 
on tient compte du prix 
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C'est que vous pouvez avoir des FACTURES, 
ETATS DE COMPTES, ENVELOPPES, 


ENTETES DE LETTRES, CIRCULAIRES, 


CARTES D'AFFAIRES, et FORMULES DE 
TOUS GENRES, à bas prix. Travail de qua- 
lité supérieure. 


LE MANITOBA vous fera 
trouver ce que vous cherchez 


L'Hon.J. Beenxxs H.P. BLACKWOOD | 
Norz BERNIES ALEX. BERNISS | 


BERNIER, BLACKWOOD 
& BERNIER 


Avocats et Notaires 


ment sur les marmites 
ploi de l’eau chaude et du 


Attention spéciale aux cam- 


Argent à prêter sur hypothèques. mandes reçues par la poste -:- -:- -:- -:. GOLD D 
Placements de capitaux privés e. _l de É 
| Bummaux : ñ SR ds dé ét Servez- les 
401 Bloc Somerset, Ave. du Portage E, M mn b avenue * Provenichér ” : 


Téléphone : Main 3377 
Telephones Main 2079 et 4767 i 


W. B. Towens 
Louis P. Roy | 


A. J,H. Dusuc 
Consul Belge 


k 
Dubuec, Towais & Roy 


Avocats et Notaires 


Dr. F. LACHANCE 
Des Hôpitaux de Paris 
Spécialité : 
CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 
Consultations: de 2 à 5 p.m. 
Téléphones : 

Bureau : Main 2604—Rés. Main 2613 
Bureau : Hioc oomerset 

__ Chambre 438 
Avenue du Portage  WINNIPEG 


BUREAUX : 
201 et 205 Edifice Somerset 
Avenue du Portage 
WINNIPEG 


{ll Fournitures générales pôur l'automobile 


CONTANT FRERES 


STATION DE SERVICE 


THE NORWOOD GARAGE 


Coin des rues Horace et St-Joseph. Tél. Main 2498 


Nous vendons 


LES AUTOMOBILES FORD 


les moins coûteuses, les meilleures. 
Nous avons en magasin un assortiment complet de pièces de re- 


Téléphone Main 623 
Casier Postal 443 


Dr. N. LAURENDEAU 
Ex-Interne de !’Hôpital St-Bonitace 
Rureauy et résidence : 

163 Avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone Main 1392 
HEURES DE CONSULTATIONS : 


J. A. BEAUPR 


Avocar, NOTAIRE, ETC. 
308 McINTYRE BLOCK 
PHONE MAIN 1554 


LINIMERT 
MINARD 


WINNIPEG 8à 9 am. 1à5 pm h ] | 
| 7 à 8% p.m. | mipard'e change pour les vuitures D à js 
EL BETOURNAY BA eme ES BA 
D OR M, GRYMONPRE & P.FONTAINE 


AVOCAT 


bureeu : Gnin de rues Prorencher «| OP LOUIS F.BOUCHE 


| Se. i él. M. 
| Aulneau, St-Bouiface. Tél. M. 9068 DENTISTE 


s . 19 i F i- 
Résidence : 121 iphone PPT audit de Colline Dosioire 2e. CU 
cago, Lauréat du Collège Den- 
taire de la Nouvelle Orléans, 
membre fondateur de la 


Heunes DE BUREAU : société de Stomatologie 
Nouvelle adresse : 


best 1èà3et8sà9pm 
| 356—RUE MAIN—356 me “sis sd md one. 
| J. GRYMONPRE Bâtisse de la Great-West puresant | Dr. W. LE MAI RE 


Notaire Pubiie, J. P. Loan Co. au 7ème étage 


: | VOTRE DOCTEUR 


vous dira .ce qu'il faut preudre: 


51 AVENUE PROVENCHER 
TELEPHONE MAIN 4980 
ELECTRICITE 


Fournitures d'appareils et installation 
de: Poêles Electriques, Moulins à 
Laver, Fers à Repasser, Ven- 
tilateurs, Lampes Tungsten 
Estimation fournies sur demande 


Canadian Northern Railway 


EXCURSIONS 


à Vaucouver, Victoria, Westminster, B.C. 


Nouvelle Route pour les Lies du Pacifique 


Convois éclairés à la lumière électrique 


| face. 


| MÉDECIN VÉTÉRINAIRE 
Chars-observatoire 


Bureau et Résidence : 
| 11 rue Horace, Norwood 
ProxE Main 5253 
HOPITAL PRIVÉ 


Telephone Main 1886 
283 Avenue PROVENCHER 
ST-BONIFACE 
Agent d'immeubles, Prêts hypothé- 


caires, Assurances. 


Laissent Winnipeg dimanche, mercredi, vendredi, à 10.30 p.m. 
Billets d’excursion bous pour retour 


Nous vous remplirons les jusqu'au 30 avrt] 1916 


. 
Pour informations et billets, adressez-vous aux agents du Canadian 


IPRESCRIPTIONS arme comme ere 
STANDARD PLUMBING CO 


sont ajoutés au texte de l’auteur de | 
cette belle dévotion: notamment | 
une bénédiction spéciale de Pie X. | 


De Notaris Bpeckt Vlaamsch 


Northern, R. CREELMAN, 
Agent général pour les passagers, Winnipeg, Man. 


FE. DE GRAMONT 


° # 
Loëo ati TETE avec exactitude et avec les 


une lettre de Notre Saint-Père Be- | tion sur les montres de Birks | meilleures drogues 
noit XV et une autre de S. E. ie | | Ingénieurs en systèmes de chauffage 
Cardinal Billot. : HENRY BIRKS & SONS | NOTAIRE R. A, McRUER et ventilation; plombiers au eou- 
. Des formules pour la couséera- LIMITED | 5 nn. rant des exigences de l'hygiène; |. D AOUST, Tec. Mars 6598 E. DUGAL, Tez. Mars 7469 
tion et peer M ges . & | Achat et Vente de Propriétés Pharmacien-Opticien posent les appareils d'é- : 
aussi en appéndice, même orte Markle F à clairage 
qu'un certiretsouvenir de l’In- Gérante-Directours Danser de loyers et paie-| Téléphone Main 5604 ns de RÉ DAOUST ET DUGAL 


ments. Prêts. Assurances. 
300 Nanton Bulltieg, Winnipeg 


tronisation, un registre familial de 
la famille consacrée, etc. 


Saint-Bonifses, Man. ENTREPRENEURS DE 


Winnipeg 


"+ = Tél. M. 2143 cher, Saint-Boniface. Tél M. 8132 Plombérie, 
jet de propager une œuvre si su is SERRE. ER Morchends em gros … Corniches et Plafonds Métaliiques. 
le Cardinal-archevè oubliez de lire les TL Main 3013 pee CE à Attention particulière œuz contrats pour Eglises, , Ecoles 
Et il ajoute: “ Nous LE pas AVOCAT — NOTAIRE etat et à ls vapeur * ANTIMÉS FOURNIS SUR LEMANDS 


10 Edifice Banque d’Hochelaga 
* Winnipeg 


ET n 


moissonner en 1916 est de 1,042,- 
200 acres, de sorte que la superfi- 
cie à ensemencer en blé de prin- 
temps est estimée à 10,449,400 
acres, Dans les trois provinces 
Nord-Ouest on estime à 10,471; 
200 acres la superficie à ensemen- 
cer en blé de printemps, contre 
11,744,700 acres, supe de 
1915, et 9,335,400 acres, superficie 
de blé moissonnée dans Îles Fe 
vinces du Nord-Ouest en 1914. 
Dans le Manitoba on évalue à 2;- 
904,400 acres la superficie ense- 
mencée en bé pour 1916, contre 
3,342,900 actes l'an dernier, en 
Saskatchewan 5,889,100  acres, 
contre 6,888,100 aeres, et en Al- 
berta, 1,677,700 acres contre 1,- 
563,700 acres. 
AUTRES RECOLTES 
AGRICOLES 

On estime que la superficie en- 
semercée en avoine pour 1916 est 
de 10,499,500 aeres, contre 11,- 
365,000 acres en 1915. C’est une 
diminution de 865,500 acres, ou 
7.6 pour cent en comparaison avec 
l'an dernier, mais 10,061,500 
acres, superficie moissonnée en 
1914, La superficie ensemencée 
en orge est estimée à 1,317,500 
acres contre 1,509,350 acres l'an 
dernier. Les superficies ensemen- 
cées d'autres-grains sont les sui- 
vantes: seigle, 109,000 acres, con- 
tre 112,300 acres, pois 159,200 
acres contre 196,210 acres, grains 
mélangés 395,000 acres contre 
466,800 acres, La superficie en 
foin et trèfle est de 7,963,000 con- 
tre. 7,875,000 acres l’an dernier, 
soit une augmentation de 88,000 
acres; la superficie en luzerne est 
de 88,700 acres contre 92,600 l'an 
dernier. 
ETAT DES RECOLTES AGRI- 

COLES 


Si l’on base le pourcentage sur 
le nombre 100, comme représen- | 
tant une récolte complète, l’état 
des principales récoltes agricoles 
au 31 mai était le suivant: Blé 
d'automne 81, blé de printemps! 
92, tout blé 90, avoine 90, orge 89, 
sigle 91, pois 90, grains mélan-| 
gés 89, foin et trèfle 98, luzerne | 
94, pasturages 97. En changeant 
cette échelle en une autre ou le 
nombre 100 représente la condi- 
tion moyenne au 31 mai pour les 
six dernières années 1910-1915, 
on peut exprimer l’état des princi- 
pales récoltes agricoles comme! 
suit: Blé d'automne 101, blé de, 
printemps 95, seigne 100, avoine| 
97 et orge 97. | 


Nos relations commerciales 
avec la France | 


| 
Î 


(Bulletin ée la Socitté de Géographie 
de Québer) | 

On s'est préoccupé à la chambre | 
des Communes du Canada des re-! 
lations commerciales de notre pays] 
avec la France. ; 
Ces relations datent à la vérité | 
d'assez loin, niais, pour une cause 


Lr, Cie 


re F30 RUE MAIN, WIN 


ce, d'après un 


NIPEG. 


heures. 
Les commandes reçues de 
pédiées de nos antropats de WIMRIPeg, 


CORINE GAUDREAU. 

50e. la boîte, 6 pour $2.50, grandeur 

d'essai 25e. Chez tous les pharmaciens, 
ou à Fruit-a-tives Limited, Ottawa. 


ou pour une autre, elles n’ont pro- 
gressé que lentement. 

ya a ans, notre Er omasur 
ce avec rance ne dé it 
point trois millions 500,000 pias- 
tres, il est aujourd’hui, en compre- 
nant à la fois les importations et 
les exportations, de 22 millions de 
piastres. Cette augmentation a été 
notable, surtout depuis la guerre, 
par suite des contrats importants 
qui ont été accordés à notre pays. 

Il s'agirait pour nous de main- 
tenir ce chiffre d’affaires, de l’ac- 
croître, s’il est possible. 

On a prouvé que la France pou- 
vait acheter au Canada une foule 
d'articles qu’elle a fait venir jus- 
qu'ici de l'Allemagne. Nous pou- 
vons lui procurer, entre autres 
choses, le 
aa les rs viandes a 
e poisson congelé, le fromage, la 
farine, Les 7 M, 
l'acier, les matériaux de construc- 
tion, etc. 

Seulement, il faudrait décider 
les Français à se faire plus large- 
ment représenter chez nous qu'ils 
ne l’ont fait jusqu'ici. Nous pour- 
rions de notre côté, envoyer de 
temps à autre, des délégués sur le 
marché français. 

Il y aurait aussi autre chose à 


aire. 

Les grandes maisons anglaises 
du Canada qui veulent bénéficier 
de la reprise plus active de nos re- 
lations commerciales avec la Fran- 
ce, et certes elles en bénéficieront, 
devront de lêur côté se montrer un 
ie plus conciliantes et utiliser au 
esoin les services d'employés bi- 
lingues pour amadouer ou retenir 
cette clientèle française qui vient 
à elles. 


UNION NATIONALE 
METISSE 

L'on nous prie d'annoncer 
qu'une assemblée des membres de 
l'Union Générale Métisse du Ma- 
nitoba, aura lieu à Winnipeg, au 
numéro 300 de l'édifice Nanton, 
(203 avenue Portage), le samedi, 


| 24 juin 1916 à 2 heures de l’après- 


midi. 
But: arrangements relatifs au 
chômage de la fête nationale. 
33-34 


L'un des bons moyens 
d'aider le journal, c’est d’en- 
co les fournisseurs 


MAISON FONDEE EN 1880 


règlement de la Cie de transport, pas de C.O.D. 
des seroët livrées à domicile par Isle d'Expren 
Les expéditions seront faites et livrées à domicile dans une moyenne de 24 


chewan, Alberta et Ontario, seront ex- 
comme par le passé. 


is de pulpe, les che-|- 


Cusson Agencies, dit 
Assurances 


FEU, VIE, CAUTIONNEMENTS, AUTOMOBILES, CYCLONES, ACCI- 
DENTS ET MALADIES, GRELE—RESPONSABILITE D'EM- 

PLOYEURS—ASSURANCES SUR LA VIE DES CHE- 

VAUX ET DU BETAIL 


SEULS AGENTS EMETTANT DES POLICES EN FRANÇAIS 
Représentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 


Compagnie Générale Transatlantique de colon en ne pouvant obtenir sa pré- |||| F 
et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans me mes am ere 8 He Se dans le bloc 


“| N'oublies pas de lire ls! PAIN PARFAIT 
Petites Annonces du ‘‘Mani- 
toba.”’ 


OU ACHETER 


Vos Whiskeys, Vins, Liqueurs et Bieres 


———— CHEZ —— 


Richard-Beliveau Lt 


GOUVERNEMENT CANADIEN 


Renseignements donnés volontiers et gratuitement l'acre. 
60 AVE. PROVENCHER, Sr-Boxtrace. 


N | Sous-ministre de l'Intérieur. 7; À b / V4 \ 
Rien d'aussi bon que le pain fait [NN | ac'crtce cnnence ne sere pas payée he Gu LLOQU à 2: 
à la maison avec de la Entrepreneurs LIMTEE 


More 


NT 


Billets d'Exeursion vers l'Est 


CANADIEN 


PAR LE , Charette Mills, Qué. Martin 
ï Chambly, Paul tord. a 
Edmonton, Alta. Québec, rue St-Jean,  St-Paul l'Ermite, 
Nouveau Transcontienntal | rarement SE TRU ds M 
- ere des Bu Albert, Alta. ne 
CHEMIN DE FER DU GOUVERNEMENT Grarebeure + Saab Stoniface Man Bt-Philippe de | 
LUMBER Co. Limited | Joliette, Qué. (C0 Détchester.) Bte-Prosselenns” 
Les agents du Grand Tronc Pacifique donneront volontiers tous ren- | Lachine, Qué. St-Cuthbert, Sheftord.) 
? * AVENUE PROVENCHER Laprairie, Qué. (Co. ) St-Ré pad 
seignements désirés - M. E SABOURIN, Entre le pont de la Seine et le C.N.R. | |! L'Assomption, Qué. St-Eizéar de Laval, Q. St-Roch de Québee, Q. | 
Agent pour les Passagers et ce qui concerne les billets, Téléphones Main 2625—2626 } n Ag” Mort 10 3 iève, ) de Bagot, Q. EE 
Phone Main 4572 60 Avenue Provencher, St-Boniface Fabricants de | Lo il, Qué. ; hé van St Vaéirier Le | 
P Chassie, Codr Moul | L'Orignal, Ont. de.Batiscan, Qué. 8t-Vincent à Fa, | 
ortes, is, es, ures, |}! ville, Qué. St-Gervais, Qué. | 2 


64 ANS 


64 ANS DE VIE. Une marchandise qui retient la 
popuiarité d’un pays pendant 64 ans doit avoir de la valeur. 


LES ALLUMETTES EDDY 


ont été de la bonne marchandise dès 1351. 
produits de la maison: sacs en papier et cuves, ces allumettes 
sont considérées comme de première qualité par 
nadiens loyaux. 


FAITES ‘AU CANADA 


The E. B. EDDY CO, Limited 
Hull, Canada. 


ALI 


mMTÉ 
62: 


Téléphones Main 5762 et 5763 


ous désirons informer notre clientèle et le public de la Province du Ma- 
ba, que nous continuons notre commerce comme agen 
sirent acheter des Liqueurs. Toutes commandes doivent être pa 


— POUR — 


. st4 AVENUE TACHE 


Bois tournés 


Qué. (Co. Laval.) 
Toutes sortes d'ornementations inté- (Co. Bellechasce.) Sherbrook, Qué. 


de ola, Q. Sorel, 
rieures et extérieures. tAslienn Trois-Rivières, Qué, 
Ps = Qué. Valleyfield, Qué. 


Victoriaville, Qué. 
Vankleek Hilt, Ont, 


Toutes espèces de matériuax de ilienne Qué. 
(Co. Montcalm.) Winnipeg, 


construction : 
Bois de sciage, lattes, lattes métalli- 
ques, pierre pour fondations, pierre 
concassée, chaux, ciment, sable, gra- 
vier, papier à bâtisses et à couvertu- 


paiements télégraphiques sur 
. W. I: FORGET, Gérant, Süccursale de Winnipeg. 
H N. LEVEILLE, Gérant, Suceursale de Saint-Boniface. 


oo oo 


Carrière de grarier: Bird's Hill, Man. 
de sable: Ste-Anne, Man. 


Comme les autres 


tous les Ca- 


Librairies Keroack 
En Gros et en Detail 


Ces deux etablissements possèdent un grand assortiment 

de livres de classe, de littérature française et anglaise, pape- 

terie, garniture de bureaux, cadres, images, articles de 

agence piété et de fantaisie, tapisserie, encres, flenrs artificielles, 

district. L'entrée r procuration ss di » 

. dus Soie à Dimgarte 1) bronzes d'églises, etc. à très bas prix, à cause de l'importa- 

agence, mais aux sous-agences, à tion direate. Nous avons le meilleur choix de cartes posta- 

certaines tions, par le père, la les illustrées. Remises spéciales aux communautés religieuses 

mère, le fils, la fille, le frère ou la aux commissaires et aux instituteurs. ti jet 

sœur du futur colon. | 

T DEVOIR-—Un séjour de 6 mois sur le 
terrain et la mise en culture d'icelui 

année au cours de trois aus. 

Un colon peut demeurer à neuf milles 
de son homestead sur une ferme d'au 
moins 80 acres sous certaines condi- 


Toute personne se trouvant seul chef 
de famille ou tout individu mâle de 


ne DATE ES 1 AO ES RS 7e Sr te P 


plus de 18 ans, pourra prendre comme 
homestead un quart de section de ter- 
re de l'Etat disponible au Manitoba, 
dans la Saskatchewan oa dans l’Alber- 
ta. Le postulant devra se présenter 
en personne à l'agence cù à la sous- 

des terres du Domiuion pour le 


Les commandzs reçues par la poste promptement exécutes. 


M. KEROACK 


Phone Main 3140 
227 Rue Main - - “ 
52 Rue LDumoualin, + 
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WINNIPEG 


Prix, $3.00 l’acre. 

DEVOIR-—Devra résider six mois 
chaque année au cours de trois ans à 
partir de la date de l'entrée du homes- 
tead et 50 acres de culture en plus. 


2, 4 ET 6 CHAMBRES, AVEC SALLE DE BAIN, 


À Tres Don Marche 


Les lignes du 
que celle 


ET LA tions. 
Un colon qui aurait forfait ses droits 


DEVOIR—Bester six mois dans cha+ 

| eun des trois ans, cultiver cinquante 
acres et bâtir un maison valant $300. 
La quantité d'acres à cultiver peut 
être-réduite en cas de terrains rocail- 
leux, trop durs ou en broussailles. On 
certaines conditions rem- 


| Gevaert & Deniset 


88 Avenue Provencher 
ez Main 2354, SAINT-BONIFACE 


Ter. Mann 4372 


ou télép 


pourra sous 
placer la culture par l'élevage des 
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DE TRAVAUX PUBLICS 
EN GROS ET EN DETAIL: BOIS 


DE CHAUFFAGE DE TOUTES SORTES, 
CHARBON DUR ET MOU 


Tnt AN. PIROTTON 
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MONUMENTS FUNERAIRES 


141 Rue Dubuec, Norwood 

La seule maison française du Ma- MATERIAUX DE CONSTRUCT'ON, tels que: Gravier, Sable 
nitoba. Soumissions pour ins- Pierre, Ciment, Chaux, Plâtre, Tuyaux d'égoûts, etc. 

criptions et redressage de mo-| Bregaux ET COURS : Estimations fournies 

numents. Tél. résid., M. 3606 Nof iSaint-Bonif . 

Bureaux. Main 604 


| nt Maher & (ie Télephones : | Cours à bois, M. 7442 B. de Poste, 148. | 
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rs mur « ALLAIRE & BLEAU 
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L'excellence du 
“CANADA BREAD” 


La qualité supérieure du 
Fabriqué de la façon 
la plus parfaite— 


vire Va ro free rss 


toujours la même 
Un pain superbe 
Riche en saveur 


Joli comme forme QUINCAILLIERS 
Absolument pur Viandes fraîches et salées Vous trouveres à notre établissement une ligne comylète de 
QUINCAILLERIE,  FERBLANTERIE, FERRONNERIE 


«+ net |aux plus BAS PRIX. 

Fabriqué dans une | 
boulangerie des plus modernes 

avec les machineries les plus récentes 


HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 
L | Nous savons sussi les peintures préparées de ; 
EE | Nous achetons tous les pro- SHERWIN WILLIAMS 
Manues | : 
duits de la ferme à des prix| {us leur Blanc de Plomb et les Vernis qui sont sans contre 


ee  —_—— 


ts pour ceux sie Le prix du raisonnables. | dit les meilleurs du continent a uérieain.Broche barbelée 
rer nef CANADA'BREAD 25 Ave. Provencher | Corde à lieuse (Binder twine), ete. Boutique de Fsrblanteri | 


est le même que celai du vain ordinaire . ‘attachée à l'établissement. Montage de 
Tel. Main 3321 Poêles et posage de Fournaises à air chaud, une spécialité 


pes». G. A. MAHER, 


CANADA BREAD Nous sommes aussi agents d'Assurance entre le Fou 
Gerant. 


5 cents 1e Pain ALLAIRE & BLEAU 


Phone Sherbrooke, 2013| Fumes le tabac BELGICA Avenue taouE  - CPAS 
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